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Le 3 avril 1993, un grand événement
réunissait des centaines de policiers et
policières du SPCUM et d’autres ser-
vices, en grande tenue, ainsi que leurs
conjointes et conjoints, dans le
magnifique Chalet du Mont-Royal, à l’oc-
casion du premier Bal du SPCUM, au
son de l’Orchestre du SPCUM, qui se
produisait pour la première fois en
public, au grand plaisir des convives.

Pourtant, il ne s’était écoulé que
quelques mois entre la tenue du Bal et la
décision de former cet orchestre de type
« Big Band », qui s’inscrivait parmi les ini-
tiatives pour souligner le 20e anniver-
saire du SPCUM, en 1992, au même titre
que le Musée et le Groupe d’apparat.

C’est que, durant cette brève période,
le premier directeur musical de cette
 formation, Serge Gascon, alors directeur
du District 33 et pianiste à ses heures,
avait consacré beaucoup d’efforts au
recrutement des musiciens, parmi les
membres du Service, notamment par
voie de communiqué. Ceci lui permit
d’auditionner 25 candidats, parmi les
40 ayant postulé à titre de musiciens.
Finalement, 12 furent retenus pour for-
mer la première cuvée, dont un jeune
agent saxophoniste alto, qui, plus tard,
sera appelé à jouer dans un registre
plus élevé : le directeur Marc Parent.

Serge Gascon, directeur adjoint
retraité, se décrit comme un musicien
autodidacte ; il a appris tout jeune à
jouer du piano au contact d’autres
musiciens. C’est pourtant lui qui, en
1985, a composé la « Marche du
SPCUM » et qui en a remis les droits
au Service. Serge est un passionné de
musique. Il œuvre depuis neuf ans
auprès du groupe vocal Turbulence et,
depuis six ans, il est président de
Chœurs sans frontières, une associa-
tion provinciale vouée à la promotion
du chant choral francophone, tout en
assumant la direction de l’Orchestre
du SPVM.

L’Orchestre compte maintenant dix-huit
membres, malgré les inévitables mouve-
ments de personnel. En plus des pratiques
régulières, on ne compte plus le nombre
d’événements auxquels l’Orchestre s’est
associé. Mentionnons, entre autres, les
cérémonies de remise de la Médaille pour
services distingués, des activités parrai-
nées par les PDQ à l’intention d’orga-
nismes communautaires, le Bal de
l’Association des  directeurs de police du
Québec et le Bal de la Sûreté du Québec.

Le moment est donc propice pour
 remercier et féliciter Serge Gascon et tous
les membres de «notre» Orchestre, qui
fêtera bientôt son vingtième anniver-
saire. En avant la musique !

Serge Gascon et 
l’Orchestre du SPVM
par Robert Côté, O.C., inspecteur-chef retraité et membre du Musée de la police

Connaissez-vous les Blue Knights? 
Reconnaissez-vous leur logo?
par Pierre Marcotte, membre des Blue Knights

Les Blue Knights sont un club de
motocyclistes composé uniquement
d’agents de la paix ayant ou ayant eu
(pour les retraités) un pouvoir
 d’arrestation. Leur raison d’être est
positive.

Respectueux des lois et des
règlementations, les Blue Knights
favorisent la sécurité à moto et
l’assistance mutuelle. Ils
s’impliquent socialement

en soutenant des œuvres de charité. En s’amusant sainement, 
ils  améliorent l’image des motocyclistes.

Fondé en 1974 par des policiers du Maine, aux États-Unis, le club
 comprend maintenant plus de 20000 membres, réunis en 635
sections, réparties dans 24 pays. Être membre Blue Knights, c’est
une façon simple de se faire de nouveaux amis qui partagent la
même passion et de profiter d’une source d’aide en cas de
problème un peu partout dans le monde.

Le Québec compte 13 sections, dont 4 dans la région de Montréal. 
Joignez-vous à nous dans le cadre des randonnées d’une journée
ou de celles sur plusieurs jours. Vous êtes le bienvenu.

Pour plus d’information, consultez le www.bkqc1.qc.ca ou écrivez-
nous au info@bkqc1.qc.ca.

Et roulez avec fierté!
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